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Juifs et Frraflçais

Ics ~Jui.fs et'les vrais Français ont coininenc4 à se regrarder
dans les ýeý Ôette attitude dit le prélude d'une nouvelle crise

qui pourrait bien finir par un* abti etu e ez longs et
*crochus.

Aveux d'un franc-maçon-

Malig:ari éc'dvait de Londres, en 1835, au Dr Breidenstein:
«.Nous formons une association de frères sur tous les points du
globe; nous avons des voe.ux et des intérêts communs; nous
tendons tous à l'affranchissement de l'humanité; nous voulons
briser.toute c.4èýce dejougý,'et ilien est un qu'on ne voit pas, qu'on
sent à peine et (lui pèse sur nous. D'où vient-il ? Oâ est-il î
Personne ne le-sàît ou du moins personne lie le dit. L'associa-
tion est secrète, même pour nous, les vétérans des associations
secrète;. On exige de nous des choses qui, quelquefois, sont à.
faire dresser les cheveux sur la, tête. "

Les Américains à Porto-Rico

Lu e -tf'.~.ouv2na1 dérione le gé 1-1l1Htny, co:zi'Ian-
dant ile l'année ainéric;bine à Porto-Rico, qui s'est permis
d'étitblir le mariage civil ca*faveur c1s atholique-z Le mariage
ciil exis'tait pour h-s non catholiques, m<ais les catholiques
lie îiolivtii(lt >-e marier (lue du.vant, l'Egli se, Hlenry déclare que

.'gieet I'Etat éta'nbt mnaintenant séparéx à Porto-R ico, les
,catholiques comme lei non catholiquei pourront se n trier
civilement.

ce n'est, ditlle même journal, quc le commencement les con-
flitscept-e i'Egliseet 'Etat dans lesles cornquises.

Prêtres français émigrés au Canada pendant
la Révolution française

Ëà ly91 MM. Alaiý et t4jaintel de la Blouteri e.-
Eti 1193: 31M. liiilippe-Jean-Louis Desjardins; vicaire-


